Résumé.
[bookmark: _GoBack]Entre la littérature et la politique l’espace d’interaction est d’une grande valeur, le roman est le lieu du débat idéologique où chacune des deux disciplines ne peut pas éviter l’autre. Notre thèse traite l’écriture idéologique dans la littérature maghrébine d’expression française des années cinquante, les œuvres de Feraoun, Dib, Kateb et Haddad sont la preuve d’une littérature engagée qui veut défendre une cause légitime, nationaliste et commune. La littérature ne  peut pas fuir son destin politique, l’écrivain  s’implique politiquement et son œuvre devient l’espace d’un combat politique. C’est le cas des auteurs étudiés dans notre thèse, des écrivains qui voulaient, à travers leurs stratégies, la réalisation d’un projet social humaniste. Les thèmes, les histoires et les personnages des romans font l’objet d’un génie algérien inédit et d’un engagement politique valeureux, de part les enseignements politiques véhiculés à travers ces textes, des textes produits au moment où l’écriture n’était pas seulement un produit français de luxe, mais interdite pour les Algériens. La présente étude n’est qu’un essai  pour rapprocher les deux disciplines et valoriser l’approche politique du texte littéraire, une autre vision des romans qui peut faire ressurgir d’autres valeurs implicites du texte littéraire. 
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